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Sortie 

Aujourd’hui c’est la première sortie de réexploration du 

Candy par le Castor. La petite équipe arrive au trou vers 

11h en raquettes sur une belle épaisseur de neige. Le temps 

est superbe, sans vent, avec une température de -2°C qui 

augmente, légèrement positive dans l’après-midi. 

Jean et Jef descendent en premier avec pour objectif de 

nettoyer le dernier coup de masse de Pince Mi puis de 

commencer à vider le grillage à cailloux. Las, les cailloux ne 

roulent pas comme espéré jusqu’en bas, et il faudra s’y 

prendre méthodiquement 

avec une chaîne de seaux si 

on veut  se 

débarrasser du grillage.  

Alexis et Jeff suivent pour évacuer les déblais du 

bas de Pince-Mi dans l’oubliette. Ils installent 

également un fractionnement en bas du dernier 

puits. 

Arrivé « en bas » dans la salle « Supérieure » Jean 

s’attaque à l’orifice soufflant repéré lors de la 

dernière sortie au sommet d’un petit actif Après 

avoir purgé et percé un demi-trou il me passe très 

➢ Date de la sortie :  31//2026 

➢ Cavité / zone de prospection :  
Candy par le Castor, aval de la Fauge  
(45.036285 N, 5.580841 E, 1450 m) 
 

➢ Massif Fauge 
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Samedi : Jeffrey Wade, Alexis Delanoé, Jean 

Héraud, Jef Gaucher, 

 

➢ Temps Passé Sous Terre : 11h -> 23h 
➢ Type de la sortie : Prospection, 

Classique, Exploration, Scientifique, Initiation, 
Plongée 

Désob., explo 

➢ Rédacteur Jean Heraud, Jef Gaucher 

 

calcaire à rudiste au 

sommet de Pince-Mi 

Jean au perçage 



vite la main pour percer au plafond… Que le Hilti est lourd à bout de bras !  

 

Jean repère au nord de la salle Supérieure un passage bas ventilé. Il s’agit d’un 

écoulement fossile avec un remplissage de galets roulés et de gravier avec un 

plancher stalagmitique. On aperçoit un agrandissement quelques mètres au-delà de 

l’orifice. Une désobstruction rapide permettrait de passer. 

5 trous plus tard, Jean me rejoint pour s’occuper des finitions pendant que je 

mesure une faille nord-sud qui forme le mur ouest de la salle Sup. (faille normale 

avec le compartiment Est abaissé par rapport à l’ouest (cf. croquis). 

 

On se rejoint sous le Castor grâce à la main courante qu’Alexis vient d’équiper au-

dessus du puits des Funambules (après avoir fait le trompe-la-mort). 

Casse-croûte sous le courant descendant protecteur du Castor jusqu’à dissipation 

du brouillard qui part dans les Funambules.  

Une demi-heure plus tard on retourne sur les lieux pour découvrir un passage 

caillouteux que Jean purge par le bas, puis sécurise par le haut. Un courant d’air 

descend de la trémie vers la salle Supérieure.  

ruisseau fossile sous la salle supérieure plancher à gauche, remplissage à droite 

vu de la faille vers le sud à droite, pli au contact du miroir 



Jeff grimpe et ils installent une corde. Derrière 

c’est grand : Une superbe salle creusée à la jonction 

d’une faille décrochante majeure NW/SE (très 

certainement la faille Charbonnière) et de la faille 

N/S de la salle supérieure. Le miroir de faille est 

superbe.  

 

 

 

 

 

 

 

Le sol est une 

accumulation de 

blocs à travers 

lesquels quelques passages sont rapidement 

obstrués. Au fond, le long de la faille au NW, jeff 

suit un boyau étroit jusqu’à une étroiture (cf. 

croquis). Un des points intéressants !  

Alexis escalade la paroi 

argileuse au NW sur 10m 

et installe une corde 

avant de faire une 

traversée. Il rejoint un 

premier départ derrière 

des blocs. Une diaclase pénétrable en biais et qui peut 

être escaladée laisse entrevoir une nouvelle salle avec un 

beau volume. Une escalade le long du miroir de faille 

pourrait la rejoindre.  

Au SE, je grimpe sur l’extrémité opposée 

de la faille : vers l’Est un laminoir comblé 

d’argile se poursuit sur une 10aine de mètres 

(à creuser à la pelle).  

Après 10m d’escalade le miroir de faille se 

poursuit vers des blocs effondrés et un 

passage vers le SE qui est peut-être 

pénétrable. C’est un peu exposé sans 

cordes, il faudra y retourner. Juste à 

Jean au sommet de la désob. 

laminoir Est (30 cm de haut)  

Alexis dans l'escalade 



droite une courte désob. 

(et un effondrement 

fracassant) donne sur la 

base d’une arrivée d’eau. Il 

faudra un coup de 

« masse » pour passer. 

Encore quelques mesures 

géologiques et il temps de 

rentrer vers 20h.  

 

 

 

 

En conclusion, nous 

avons trouvé 

plusieurs départs au 

NE de la faille, ce 

qui ouvre bien des 

possibilités ; 

Mais l’équilibrage 

des températures 

int. / ext. a réduit 

les courants d’airs.  

Une journée bien 

froide permettrait 

d’y voir plus clair. 

 

 

 

extrémité sup SE de la faille Jeff grimpe dans la faille (SE) 



On rassemble tout le matériel dans la salle supérieure à côté de la main courante :  

1,5 lignes de tir, 8 mèches (600 en 8, 400 en 8, mèche courte en 8 (goujons), 200 

en 10 pour amarrages forés, 400 en 12), deux « big bags » 

2 masses, 2 pointes, 2 pieds de biches 

15à 20 maillons rapides, 4 mousquetons, 20 à 25 plaquettes inox, 8 goujons, 4 

dyneemas. 

En bas du Castor : un mini pieds de biche et peut-être une pointe. 

Et en haut de l’escalade d’Alexis un kit d’équipement avec 30m de corde. 
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